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CORRESPONDANCES 

Lettre à une personne de son choix 

 

Cher docteur, 

 Vous souhaitez que je sois plus régulière dans mes visites à votre 

cabinet,  purs moments de bonheur,  dites-vous, mais je ne partage 

pas votre avis. A quoi bon encombrer plus souvent votre salle d’attente 

toujours bondée, risquant au passage d’attraper des microbes que je 

n’avais pas en arrivant ? Vous me préconisez des analyses, des examens 

dont je n’ai que faire, comme d’un  feu d’artifice  en plein jour.  

Voyez-vous, j’aime mieux ne pas me savoir malade, et le meilleur 

moyen, c’est de vous éviter soigneusement. Un proverbe dit qu’on ne 

saurait donner à boire à un âne qui n’a pas soif. Disons que la fontaine 

est vide, donc pas besoin de s’y rendre ! De l’eau, il n’y en aura plus ! 

 Bien sûr, en cas de douleurs extrêmes, je ne manquerai pas de vous 

consulter, docteur, mais je souhaite évidemment, que ce soit le plus 

tard possible !!! 

 


